
à destination des apprenants de l’Université de 
Toulouse, Lycées agricoles, Agriculteurs…

Mieux les comprendre pour les développer durablement 
en inter-sciences et multi-acteurs, sur le terrain et au laboratoire.

Dumat C., Jamault, A., Baquié, A. (2024) 
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Impact d'un travail du sol superficiel dans 
un vignoble (INRAE, 2023)

L'agriculteur est responsable de la terre entraînée sur la 
route suite à un épisode d'érosion (©F.Georges)



❑ A l’échelle globale, la dégradation des sols alarme l’Unesco (Organisation

des Nations unies pour l’éducation, la science et la culture) : Erosion,

artificialisation et/ou contaminations; les périls s’accumulent sur ces

écosystèmes indispensables à la vie. Selon le Centre commun de

recherche de l’Union européenne, en 2018, 75 % des terres sont dégradées

impactant 3,2 milliards de personnes, et en 2050, 90 % des terres

pourraient l’être.

❑ Pour favoriser la protection et la réhabilitation des sols, et éviter une

dégradation estimée à 90 % des sols d’ici 2050, un indice global de la

santé des sols est envisagé pour définir « un sol sain », évaluer et

comparer sa qualité et son évolution. De plus, une gestion durable des sols

participe à lutter contre le changement climatique, car les arbres et les sols

stockent le carbone (GIEC, 2019).

(Rosier, 2024 - https://www.lemonde.fr/planete )
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• L’érosion est un processus naturel à l’origine des reliefs et

paysages. En agriculture, c’est l’amincissement de la couche

arable d’une parcelle sous l’effet d’un arrachement/entrainement

de particules solides par les forces érosives de l’eau, du vent ou les

pratiques de travail du sol. 3 séquences consécutives dans le

processus d’érosion : 1-Détachement; 2-Déplacement; 3-Dépôt.

• 1ère menace qui pèse sur les sols (FAO). En Europe, elle

provoque une perte de productivité agricole de 1,25 milliard

d’euros/an en raison de ses multiples conséquences : Pertes en

quantité de terre (à remonter) avec des coulées de boues;

Réduction de fertilité (particules fines); Réduction biodiversité

(éléments nutritifs, réduction de porosité); Réduction de

l’infiltration; Possibles pollutions; Pertes économiques.
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❑ 5 types d’érosion : hydrique, éolienne, de labour ou aratoire

(quand on travaille le sol, une fraction peut être redéposée hors de

la parcelle), de récolte (lorsque l’on récolte des carottes, des

betteraves, des pommes de terre, etc. cette érosion peu étudiée est

sous-estimée!) et côtière (24 % du littoral français).

❑ Erosion hydrique : Processus majeur en France et nombreux autres

pays ≈ 26Mha concernés en Europe selon Le Bissonnais et al.

(2002). Sous l’impact des gouttes d’eau, la partie superficielle du sol

se détache, soit 1,5 tonne de terre/hectare et par an. L’intensification

de l’agriculture, le surpâturage, la déforestation ou

l’imperméabilisation aggravent ce phénomène.

❑ L’érosion éolienne limitée géographiquement est liée au type de sol:

sols sableux (vents de sable landais) ou sols très organiques (terres

noires : arrachage de petits agrégats) ≈1Mha en Europe. L’érosion

aratoire (liée au travail du sol) peut provoquer des pertes en terre

importantes sur les parcelles agricoles dès qq % de pente et ouvre

aussi la voie à des pertes par érosion hydrique.
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L’érosion réduit la biodiversité et la fertilité des sols, 

les rendements, dégrade la qualité de l’eau 

et génère des coulées de boues

❑ L’intensité de l’érosion dépend de deux types de facteurs :

-Environnementaux : Climat, Topographie, Type de sol, Végétation

-Anthropiques : Techniques culturales, Urbanisation

❑ ↑ de l’érosion des sols et des coulées de boue, ces dernières

années. Des orages violents au printemps sur des sols nus

venant juste d’être semés occasionnent des coulées de boues et

des dégâts sur les habitations, constructions, routes, chemins.

❑ La gestion durable de l’érosion implique : Compréhension et

modélisation des phénomènes (approche systémique) +

Connaissance du terrain et des contraintes des agriculteurs !
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Facteur Indicateur opérationnel Principes des solutions

Pente du terrain L’érosion croît lorsque les pentes sont 

longues ou assez fortes. Risque fort 

d’érosion si pente > 5% et les rigoles 

apparaissent à partir de 2% de pente.  

Casser la pente pour réduire la 

vitesse de l’eau par un ensemble 

de dispositifs complémentaires

Couverture du sol Risque fort d’érosion, si couverture du sol 

< 40 % de couverture végétale

Plantes de couverts, mulch, etc. 

permettent d’amortir et ralentir 

l’eau des pluies.

Texture du sol Risque si texture limoneuse avec moins de 

15% d'argile.

La texture du sol ne se change 

pas, mais les apports de MO et 

apports de carbonates de calcium 

améliorent la structure du sol.

Teneur en matière 

organique (OM), et 

présence de cations 

bivalents

Risque si OM < 2% (sol) dans le cas de  

l’agriculture intensive sur grands plateaux 

limoneux.

Indice de battance > 1,6

Apports de MO si possible locale 

et bio avec un indice de stabilité 

élevé pour jouer un rôle 

d’amendement.

Force et fréquence 

des pluies

2 périodes d’érosion : l’érosion hivernale, 

avec des pluies continues et peu intenses; 

l’érosion printanière, avec des pluies 

courtes, intenses et des orages. 

Aménagements au niveau de la 

parcelle et du BV pour canaliser 

l’eau, permettre son infiltration 

dans le sol.



pour réduire l’érosion ! 
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Exemple de bonne gestion 

Dans & autour de la parcelle

Bande tampon

Colza

Tournesol

Haie



Bandes enherbées, haies, fossés
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A. SOLutions autour du champ

HAIES

BANDES 
ENHERBEES

FOSSES



Bande enherbées



Bande enherbées



Haies



Haies



Fosses enherbées



Fosses enherbées



Assolement, couverts végétaux
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B. SOLutions dans le champ

FOSSES
Cultures d’hiver

Mulch

Associations de 
cultures

Couverts 
végétaux



Assolement



Assolement



Couverts Végétaux



Couverts Végétaux
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